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Victoire par chaos
LES NOUVELLES sont bonnes : rien ne va
plus ! Depuis quelques semaines, les évé-
nements s'accélèrent. Des manifestations
contre le mariage pour tous aux émeutiers
du Trocadéro pour la célébration du titre
du PSG, en passant par les violents affron-
tements entre ouvriers et CRS devant
l'usine Goodyear, les indices d'une désa-
grégation sociale se relaient à un rythme
réconfortant. L'affaire Cahuzac, la mort
annoncée de notre système de retraites,
le budget de l'Armée réduit à une peau de
chagrin ou les atteintes aux allocations fa-
miliales nous ravissent. Seule une catas-
trophe peut encore nous sauver. Le pire
est parfois souhaitable, il est souvent le
seul remède pour secourir notre "grand
pays malade", pour parodier la célèbre
formule de François Truffaut à propos d'un

film d'Alfred Hitchcock. Les Français l'ont
compris : cela ne peut plus durer.  L'ex-
trême gauche et les nationalistes se pré-
parent. Qui va ramasser la mise ? Mais
l'unité n'est présente nulle part. Nos mou-
vements, retranchés depuis des décennies
dans une clandestinité orgueilleuse, affi-
chent, par leur cambrure narcissique, des
dissensions aussi inutiles que fatales.
Quand l'implosion aura lieu, nous nous
contenterons probablement de quelques
séances de "bourre-pif" et d'un nouveau
6 février 34. Du désordre, où les protago-
nistes ne reconnaitront pas les leurs, ac-
couchera un vainqueur "sans étiquette" et
sans couleur politique affirmée. La pro-
chaine élection ne se fera plus dans les
urnes. Seul l'ordre peut profiter de la vic-
toire par chaos. Le retour à l'ordre, à la
force, aux valeurs antiques. « L'esprit de
jouissance a détruit ce que l'esprit de sa-
crifice avait édifié », a dit un homme po-

litique après le spectacle de la débâcle de
1940. Les rugbymen ont aussi cette for-
mule quand ils sentent que leur jeu se dé-
lite : il faut revenir aux fondamentaux.
Nous l'avons souvent martelé : quand une
société ne se trouve plus de valeurs supé-
rieures à notre misérable vie terrestre,
elle s'effondre brutalement. Curieuse-
ment, cette "fin de France", dont nous al-
lons vivre le dernier acte, n'aura pas été
déclenchée par l'éruption d'une gigan-
tesque agitation sociale et politique.
C'est bien une réaction morale et sacrée
qui a frappé les trois coups du lever de ri-
deau : avec le mariage gay, on a touché à
la transcendance. Au socle de notre pays
qui est une terre chrétienne. Notre in-
conscient collectif s'est révolté. C'est de
cette unité longtemps masquée, sinon re-
foulée, que viendra le salut 
de l'âme française... ❑
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